
 
 

Guéret pendant la seconde guerre mondiale 

 
 

Joseph DUCOURET  (1935-1941) 

 

30 juin 1939 : il est signalé que des réfugiés espagnols stationnent sur la place Bonnyaud, ce qui 

donne « un déplorable spectacle » disent certains. Le Maire répond que le camp de Clocher pourra 

les accueillir aux environs du 14 juillet. 

 

24 juillet : on envisage la création possible d'une usine pour fabriquer des munitions. 

 

15 décembre : le Maire fait une communication sur le fonctionnement des divers services 

municipaux depuis la déclaration de guerre, notamment il signale l'occupation d'une partie des 

bâtiments municipaux par le 98e R.I, et la mobilisation de nombreux membres du personnel. 

 

De plus, il faut constituer un comité d'accueil pour l'hébergement et le ravitaillement de nombreux 

réfugiés français, établir les cartes de distribution des carburants, commencer à préparer les cartes 

d'alimentation. 

 

31 octobre 1940 : S.Blanchet (1er adjoint), qui préside la séance, rappelle un événement grave : le 

bombardement de la ville (le 19 juin) qui a fait 83 morts, et détruit ou endommagé de nombreux 

immeubles ! 

 

18 décembre (dernière séance du Conseil élu en 1935). L'Etat Français a remplacé la République : 

la loi du gouvernement Pétain (du 16 novembre 1940) a institué les « nouveaux » Conseils 

municipaux, nommés par le pouvoir... 

 

 

Adrien ARFEUILLERE (1941-1944) 

 

Le Préfet (Jean Cabouat) nommé à Guéret le 21 septembre 1940 est chargé en janvier 1941, de 

mettre en place la municipalité. 

 

Le 8 janvier, est nommé Maire A. Arfeuillère, ainsi que 3 adjoints, puis 19 conseillers sont choisis 

sur une liste de 40 noms. 

 

Le 25 mars 1941 : le faubourg de la Sénatorerie  devient avenue du Maréchal Pétain (entre place 

Bonnyaud et avenue de Laure) ! 

 

Au printemps 1944, les Allemands et la milice occupant la ville, les résistants réussissent à la libérer 

le 7 juin. Cependant, dès le 9 juin, nos ennemis l'occupent de nouveau, la Kommandantur est 

installée à l'hôtel de ville. Le commandant menace d'exécuter des otages guérétois : c'est alors 

que «  le Maire fait preuve de courage, de sang-froid et d'habileté pour convaincre les officiers 

ennemis de renoncer à ce massacre » (M. Parrotin). 

 



Les troupes ennemies quittent bientôt Guéret : le chef-lieu est libre le 25 août 1944. Le Comité local 

de Libération est constitué début septembre : A. Arfeuillère en est Président. 

 

 

 

 

Hubert GAUDRIOT (1944-1953) 

 

Le nouveau Conseil Municipal nommé le 9 octobre 1944, choisit comme Maire H. Gaudriot (le 11). 

 

26 février 1945 : le délégué régional à l'information envoie des questions, par exemple, considérez-

vous l'épuration locale terminée ? De nouvelles élections municipales se déroulent le 29 avril : 23 

conseillers sont élus (toutes opinions confondues) dont 20 du Conseil précédent. Le 8 mai, c'est la 

capitulation allemande : la guerre est finie ! Les conseillers sont installés le 18 mai ; H. Gaudriot est 

réélu Maire. 

 

Le 28 juin, une lettre du Préfet est lue : elle concerne les prisonniers de guerre allemands , cent 

d'entre eux sont mis à disposition de la ville. 

 

A la séance du 27 août, l'érection d'un monument au poteau de Combeauvert, à la mémoire des 

fusillés, retient l'attention du Conseil. 

 

Le 28 décembre pour un hommage aux déportés politiques, en projet à Aubusson, le Conseil 

accorde 5000 F. 

 

 

          Jean PICAUD 

              

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Extrait de l'ouvrage « Les Maires de Guéret »  Jean Picaud 
 


